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Tsionnis Oousz 

T. 
un* aquarefia <pag 

•ntwBpen*©. 
i O M u a : portrait de 

11. Vicpnn DWAISIKVX z un panneau dé-
V •oantif inepiré daa rases. 

M. K A M B L D m i i f : an site de* ««M-
tMM, •< l«e» borda de la Marque » et une 
'.vaniase pour une- .oompueitam » Le Di-
11 anche des Rameaux ». 

/ M. PACL D U T A U X : série de trois paT-
I sages bien observés. 
' M. PAUL DESCITEMAKISR : Un joli portrait 

de jaune fille et une bonne nature morte. 
M EIIMAJS-VRL Dr DOT affirme de plus en 

pins son talent délicat de décorateur dans 
trois panneaux inspirés des roseaux, de la 
glytrne. du pin et de la pMose. 

M. EHOIABD DI'MOXT ; deux études 
. M GEORGES DURIEZ : quatre paysages 
Vleins de fraîcheur : M Gai printemps » ; 
i Effet d'automne » ; « En pâture », et 
f Sou» les feuilles •> ; les ciels sdnt surtout 
\>rt bien traités. 

(A -suevre). . D E X-'EMWTTE 

7I0LENT ORAGE EN CHAMPAGNE 
IMPORTANTS 0ÉCAT8 

Reims, 3 mai.'— Un violent orage s'est 
abattu, hier soir, sur le village d'Hermenville 
i-t ses en+irons. Une véritiole trombe de 
grêle a saccagé les récoltes et les vignes, 
'-es dégâts sont très importants. . 

' | LE COfNFUT D B 8 B A L K A N S 

MHP- tuâtmi» p — — 

One nouvelle note des Puissances 
au Mont.uegro. - Réponse le la Turquie 

am P t s s n - t s 

fJS ÉTRANGERS EH CALIFORNIE 
AOOPTION D'UN PROJET HOSTILE 

PAR LE SENAT 

Saeramento, 3 mai. — Le Sénat a adopté, 
par 36 voix contre 2, le projet contre les 
étrangers, déposé par l'Attorney général de 
l'Etat de Californie, après une discussion qui 
a duré dix heures. 

: «» 
L A S A N T É D U P A P E 

PIE X ET LES PELERINS 

Rome; j mai. — On assure que, pour ré
pondre au désir manifesté par le Souverain 
l'ontite; on songerait, dans quelques jours, 
à admettre les pèlerins dans les jardins du 
Vatican. Le Pape passerait au milieu d'eux 
en carosse et leur donnerait sa bénédiction. 

Preiières Coiiuioiis 
Grand et beau choix d'images, prix très 

avantageux et beau choix de chevalets avec 
sujets, religieux, en vente aux librairies du 
• Journal de Roubaix », 71, G*-Rue, Rou-
baix et 33, rue Caraot, Tourcoing 47746 

Annoncez davantage, vous ven
drez davantage. 

LA QUESTION ALBANAISE 

l u itt.rr.Btifli iiîtrfl-itai,*iM 
Vers le partage de l'Albanie 

Paris, 3 mai. — L'Autriche et l'Italie, • « 
pouvant arriver à une entente car h> ques
tion de' Scutari, ont décidé dé se partager 
l'Albanie. •' * S 

A Budapest, le journal » Ai Est » annoncé 
hier, que l'Empereur Trançois-Josepk, au 
cours de l'entrevue de Schoenbrunn, aurait 
déclaré, au chef d'état-major et au ministre 
de la Guerre, accepter leurs propositions re
latives à l'Albanie. Ces propositions porte
raient qu'en raison des troubles qui'se mani
festent sur plusieurs points de l'Albanie. l'Au
triche et l'Italie y enverront, de concert, «ne 
grande.expédition militaire. .. . . . . . . 

Cette expédition ne serait pas provoquée 
par la perte de Scutari, elle ne viserait que 
l'établissement d'un état de choses en Alba
nie, et qui se ferait an début de la semaine 
prochaine. ' • ' * 

Les frais de cette campagne furent évalués, 
par la Conférence ministérielle d'hier, à 600 
millions de francs. 

LES MESURES MILITAIRES 

En Autriche 

Vienne, 3 mai. — On constate de •nombreux 
et importants mouvements de troupes «or la 
frontière du Monténégro. L'artillerie du 16* 
corps a été expédiée à Trieste. Les mesurés 
militaires seraient exécutées aujourd'hui et 
demain. 

En Italts 

Rome, 3 mai. — Tous les officiers de ma
rine en congé, ont été rappelés. Le € Napoli » 
est parti ce matin, le « Benedetto Brin • par
tira dans huit jours. Un certain nombre de 
navires actuellement en Tripolitaine sont rap
pelés dans l'Adriatique. 

Une nouvelle note de* Puissances 
au Monténégro 

Londres, 3 mai. — On assure que les 
ambassadeurs des grandes Puissances sont 
tombées d'accord, snr le sens d'une nouvelle 
communication à faire au Monténégro. 

Dans cette comurauicatMu, qui est actuelle
ment examinée dans les chancelleries, et qui 
sera définitivement acceptée par les ambas
sadeurs dans la séance de lundi, il est dit 
que les grandes Puissances déclarent, au 

-tjaje 9 9 Ifévacue pas iaanSaki 
il nopaarra plus eanapsorn*-

*aar M—reifftàta, gta aantraire s'S àeuptau 
% Volaaté de PCte*ga., ««1 lui ;« raaSosa « n 
taia*-s esatg^eaaajaens 4eaBominues. i 

Les vNÉbsaaxjw pjrmjaunt des caaaensa 
tiens ' -aamnrfes , 1'.%—ii'.he étant testpaui 
oppawêe a eé «s'oa parte et compenanaina 
terrrlMMes. 

CONVOCATION DE LA 8K0PCHTIMA 
Orrignc', 3 "mai. —'Le gouTefiiemen"t,<'(lr*ac-^f''*B^'*'- *p*j**»̂ iiwe -qoir*-

cord avec la Couronne, -a décidé 4e xunvnouer 
la Slcopchtina. pour jeudi prochain, en ses
sion extraordinaire. 

LA LETTRE DU ROI NICCU.AS 
Saint-Pétersbourg, 3 mai. — Les journaux 

du soir annoncent «rue le Tsar a reçu aujour
d'hui la lettre autographe dans laquelle le roi 
Nicolas lui dcmamfe cfVxarminer en toute -rm* 
partialité la question 4e Scutari. 

L'ATITTUOE OE L'AUTRICHE * * 
En Bo'wif* Hartâaaatne 

Sarajevo, 3 mai. — Le vosjinie d exception 
a été proclamé aajoMrdUkai pour la Besnia-
Herzégoviae. 

Vers la PAIX 
LA REPONSE DE LA PORTE 

Coastaatiaoolc, 3 mai. — A 6 heures du 
soir, le ministre des Affaires étrangères a ire-
mts au doyen des ambassadeurs, la réponse 
du (jouveinerhent ottoman. La réunion dee 
plénipotentiaires -aucaiieu à Londres. Les dé
légués ottomans ne sont pas encore désignés." 

Autour du Conflit 
TROUBLES AU MONT. ATHOS 

Saloaique, 3 mai. — Des troubles ont écla
té au Monastère de Sarhn-Panratermon (Mont 
Athos). Le Conseil administratif du cloître a 
été renversé. Le patriarat a Tefusé à l'ambas
sadeur russe à Con-stantinaple, l'envoi d'up 
navire de guerre. La situation J'este grave et 
des trouble s/sont à redouter. 

V < \ M . 
s , « n f » t t b haéV.rer» 

_ pour 1 int»frtt* de fa «a:ne estant*», 
aaah'ii—*•« de tout 5a.-;<aaai paattait » porter 

11 linti, at affaiblir en aaa Intnonr et FaMadaa-
mfltn aa-Tàar.i'e de .Ir-naCariÉt. l'ahéiiwantv M 
Siège apeetolique et a ses décisions. 

«in, ci—in» nanaa» »• Vntca. iMnineau» (a Bru». 
«tien àeniawfmue qne- Ma »Se«n*eté vone acmrffe 

de tout ton «MBUT, je mis' heureux de vous renou
veler t^amunace de la vénération profond» »\*c 

. laquelle j'-aui" à m» aedjea. 
Ile Wtje tomeaot, ' 1» frit nuaiMe M bw 

«lé*t»uo «enSeai, -» 
R. Cards MMIBY Dtt, VAI„ 

Le " UlUtin u La • 
UNE LETTRE 

OU CARONAL « E A S Y DEX. VAL 
AU CARDINAL AN DRIEU 

; Paris, 3 mai. — Le cardinal AïMirieu„.at-; 
chevêque de Bonieaas, à l'occasion 3a>iaw 
Déclaration du 11 avril dernier, par laquelle j 
il a attiré l'attention de «es diocésains, sar' 
< le g•ra^,e devoir de conscience qui s'impose j 
à tous de ne pas s'abonner, de ne pas rester : 
abonne an Bulletin .aY te Scmwiw, et même 
de ne pas le lire, en dehors du cas de stricte j 
nécessité prévu par la théologie morale *, 
a reçu du Saint-Siège l'appenbation sui
vante : 

Dal Vaticano. 22 avril, 
fcmiarartwsin» Beignear, 

Uni l'honneur d accuser réceptioB à T*tm Emi-
nrnur de «a lettre du 12 avril, ainai que du .double 
exen̂ >uU<« du numéro de VAquitain- relatant la 
llorlaration que VOUK avez cru devoir faire contre 
le BuH«ii» dt In Srvioivi. 

Je n'ai pas manqué de preadre oonnaiasaiioe -de 

Conseil des Ministres 
Parjs;, 3. mai. — Le,s ministres et sous-

•aaca-é^îires # t . ta t se sMt «Sunis, c% matra, 
A i"E3»»ée, mus, la jiréiideare de M, Foin' 
caaé. Iferci Je oanàpnt-rendu^ officieux dé IM 
«IdlilHSiplitm. 

A L'ECOLE FRANÇAISE D'ATHENES 

Le Tresfdent flu 'Consetl, mfnistre de Pfns-
truction publique et des Beaux-Arts, a sou,'-
unit, à la signature du Président de la Jlépui-
•jhqoe, un «décret par Teqwrl M. ' r Uugeies^ 
professeur-adjoiqt à la Faculté des ilettres de 
l'Université de Paris, est nommé, pour sif 
ans, directeur de l'école française d'Athènes! 

M S U W J M E N I ' AOMIHïSrTRATIF 

Le ministre de l'Intérieur a fait approuver 
un — S — — 1 . aguatui&tratif, qui a pour point 
3e .départ la siiiniiailaiii «le deax préfets de. 
f* classe : JVna M. ftoncoart, pnéfet de 
l laêre , admis à faire valoir ses droits ». la 

; retraite: i'aaBe M. Calmés, préfet de THé-
j rault, -"TfTrf xUiccteur des journaux officiels. 

LA « m M i r i « « EXTERIEURE 

Le -ministre des Affaares étrangères a 
J ŝaçpo&é aa RlfWMIaiw exxéneure. 

J-ES • • S M W K T M W * SON MARCHC 
Le «rrœistte un Trarail a soumis, 1 la 

signature du F-ataàémt de la République, les 
-décrets portant asagioneat d'administration 
publique, panr l'uniflii atian de la loi du 23 
dtxnurtm aaa2, sur les habitations à bon 

m DO coffscit 
i i l t i i CUUSE mi 

L M B 

le» drapeaux c%> «laps^ 
ré libeVee éh septeitrorepro-

DRAPEAUX 
Saris, 3 met 4- rfjajSt ctpfBps àa*oir <aé'ai 

CMMail des raÉaiaires * . r a naati», le gtanmr 
ii««ant s'est atcupé de la aaestfon reiatrv 
au anaâitien 
iqio. qui devait r̂ re 
ch;jn. Bien que sa décision n'ait pas été 
nenduc publique, car il a voulu s'appuyer sur 
l'avis du Con>eil supérieur de la guerre, revi
nt â n y ^ r n ^ r * TWyseë, il nT««t p i * «Re-
teux que le jpoaverneuient sera amené à £•«* 
savoir aux CaanTDtcs que s*n intention est '3fe 
conserver soùs ick, drapeeittv. comnte" l'mWa* 
rise la loi de loo*,^!» classe libérsp,bfc entré 
année. Mais il n'aT*âs décidé le moment pré
cis au il fera cette notification. 

M. Barthou. du reste, parlera' demain, à 
Ca«n, de toutes ce* IS1SSÉSS». . 

iimi 
Consea des 

Parie, S ™ai- — Vaki le maavcaaent admi-
atûftra'ttf â gmi: xa Conseil des ministres de ce 

Sont "nomm*e> préfet 3e TTsère. M. Thénot; 
préfet d'Indre-et-Loire; préfet de l'Hérault, M; 
Ramonet. ' pséfat de . Saèaie-eHjBiw ; préfet d In
dre et-Loire, M. liebourdon, pnéiet de la Manche j 
préfet de Staone-Wt-Îjoire, M. t anac. préfet dea 
Hautea-Pyranéai.; préiet. de la Maache, M. Gi-
r»u8. préTet'dela Savoie; préfet de la'Savoie, M.' 
Qenebrier. pnéfet <dn Vanolnee; préfet du Vau-
eluie, M. La-mbert-Rochet. préfet de la Vendée 
•an aartatté ; cnérfet de la Vendée. M. Tardif, nom.-
préfet dé Vienne ; préfet des Hautes-Pyréaéea, M. 
Maruetwt. •an*]pvêfet 4e S«iut-Quautio. 

Faits Divers 
MORT MYSTSRICUSE 

Londres, 3 mal. — La comtesse de Tot-
.tenham a été trouvée morte dans' un bois du 
comté rPOxfbrd ,lè cœur traversé d'une balle. 
Le bruit court, que la comtesse a été victime 
d'un accident de chasse. Une enquête <ast- ou» 
rerte.- C « t e mort provoque une vive sensa
tion. •• • 1 

AAREtTATION MOUVEMENTEE 
Un jeune garçon pâtissier d'origine ita

lienne, Ettore Ravasi, a tenté -hier, d'assas: 
siner pour la dévaliser Mme Michelucci, qui 
tient, rue Rennequin, 12, un magasin de pro
duits alimentaires. L'ayant menacée d'un re
volver, il se jeta sur elle, la renversa, prit 
dans lé tiroTT-caisse du comptoir une somme 
assez importante et se sauva dans la rue. Mme 
Michelucci cria au secours. Un capitaine en 

'civil, M. Paul Bollot, se lança à la poursuite 
du bandit. Sans cesser de courir, celui-ci se 
retourna et fit. feu sur M. Bollot sens l'attein. 
dre. Un soldat du génie, M. Wormser, le! 
poursuivit à son tour. Par trois fois, Ravasi 
déohargea son revolver dans sa direction. Ses 
balles se Redirent. Il put être eniin arrêté 
par un brigadier de la Sûreté, M. Vital Mar
tin, qui passait à cet instant. 11 parvint à 
désarmer le jeune forcené et le conduisit au 
poste de la rue de l'Etoiîe. Fouillé, Ravasi 
fut trouvé porteur de deux revolvers et de 
trente-sept cartouches. 

L'QOYSSEC D'UN DESERTEUR 
Des inspecteurs du service de la Sûreté ar

rêtaient, il y a trois jours, à Clichy, un ancien 
soldat du 47e régiment d'infanterie, Chris
tophe Clcmenti, qui était recherché comme 
déserteur. Conduit au poste de police, il fut 
trouvé porteur d'une somme de 38,000 francs 
en billets de banque. En compulsant le dossier 
,de démenti , on apprit ce o.ui suit. En 180g, 
alors qu'il était convoyeur de trains, en Corse, 
cet individu réussit Jk s'emparer d'une somme 
rie 400,000 francs environ. Il cacha en lieu sûr 
le produit de son vol, puis alla s'engager au 
47e d'infanterie, en garnison à Saint-Malo. 
Clémenti accomplissait son service lorsqu'il 
apprit que son vol était découvert et qu'une 

corrrmissiow' 
^'arriver au 
an Amérique 

^i«*iiV»uts 

*Me*5Œu,or: "pIS. 
panM—M wNk.a>si*»ment l e 

a». a>-« aSSSteSf f ia i? 
t $ o * M t , d'un'des hot*».tf5 tfus^Txueux 4 e 
cette vQie. Il a été envoyé*-»» P c P * . 

PAR *onnnwTwnrfTtr 
X w Uomimiti rerejanot J . ' a ^ p V o V 1 6 » ^ 

en forêt à Chavi'.le avec sa fillette âgée d é ' 
ântt uns,--traversait la dese'wite «^la- pasae-
relle lorsque survint une .autc. 

L'**f*fn •vou'nt fVavWWr «r s'élança sur 
Ja UiauJaée. La" roue gauche d'avant fci»ta, la 
fàUetce aar l'avaat du capol at W -vofcar* lui 
passa snr le corps. ' . 

L'enïàiu' fut trafi =pott6b dans rà'VWlla d* «es 
parent» où elle expira à onze heures du soin 
Le chauffeur a été laissé en uherte, \nais doit 
se tenir à la disposition, du'"t5ârjaéf. -

t E CINEMA HUTRMCTIF 
Le câtématographe parait appels à nous 

instruire après nous .avoir JutotttfjF ! . 
' Viaici <u'un ingénieur çoMtructeur de ma-

Aines, membre du comité Se! patronage de 
l'Ecole Etienne, a eu l'idée de faire exécuter 
un film où le spectateur voit successivement 
défiler toute la fabrication du liiVe, depuis la 
gravure de la lettre typographique jnsqu'à 
1 iBipreiiiion. On se douta 4a — S a — Âopata-
tions qu'une telle projection comporte. • — « 

Ainsi donc, sans non* déranger, nous pour
rons désormais nous assimiler las cognais-r. 
saoces professionnalles- • les RIUK varides et 
avoir tout au .moins un aperçu des procédés,, 
des divers métiers. • - ' 

Nous croyons savoir, d'ailleurs, que le con
seil de l'Université s'est préoccttpn de 1»,-
quçstion de l'application de la cindBuatogra-
phte pour certains cours de sciences dans Its. . 
lycées et coHeges. Et le temps n'est pa» éloi
gné *>u, à ia FacuhéoV médecine. » è a » , les 
professeurs d'anatomie et de phvsiologe. au 
lieu de dessiner an tableau les détails d'an-
organe eu la démonstration de son fonction-
nemem, feront appel, eux aussi, au popuïahe 
t ciné ». -

m 

Dernière Heure 
DE RUS CORRESPONDANTS PARTTCTJUERS * PAR FIL SPÉCIAL 

a>a»aaAn|a|a»AnàiMa»annninaa»j|aopn» 

Le GHlKt BHkiniqu 
LÀ QUESTION D'ALBÀHIE 

Un II ntHn É 11 
Paris, 3 mai. — L'Agence Haros publie, 

sons tontes réserves et, dans tous lés cas, 
comme une indication de certains bruits qui 
ont couru à Londres, la dépèche suivante : 

Londres, 3 mai. — S'il faut en croire le* iin-
preaaKM» de certain» milieux politique* de Lon-
drea. la ait nation de la côte ae l'Adriatique est 
en voie de sabir une transformation qui revêt i-
îait no nouveau caractère de gravité. 

Nous ne psasoas pas qu'il aoit arrivé à Lon-
drea, jusqu » ce moment, des iadicsttaaa officielle» 
.•darant que l'Autriche n'accepte pas let propo-
:t ion» qui ont été anamisea dans la réunion de 

1 Mi. Véaliinoiaa, des renseignements qu'on juge 
1 i néants BOUT entraîner la quasi certitude, sont 

, . .enus ici. Ils prouveraient que I*Autriche a 
déjà pria la décisioii de repousser, à la réunion de 
îuiidi prochain, le» proposition* faites dan œils 
de i«udi. de reprendre sa liberté d'action et de 
owaaneacer iuunédiatemeiit daa opérations mili-
uirea. 

On croit savoir qoe l'entente négociée entre 
l'Autriche, et l'Italie, ce* dernier» jours, paur 
1 ocrapatioa militaire de l'Albanie. I' Auiriej* dans 
le nord. l'Italie dan* le sud. est aujourd'hui com
plète et que cette occupation sera effectuée dès 
que I* aigaal en aéra donné, toutes le* meaures 
ayant été pria** de part et d'autre à cet effet. 

Un semble n avoir plu* aucun doute que ia oéci-
sion de l'Autriche et de l'Italie de se «parer amei 
du «meert européen, pour poursuivre nue action 
séparée, D> pe» «té mriquemeat amenée par la 
question de ScuUri. Cette question n'a été évi
demment qu'un prétexte et la prise de cette ville 
na» «n**•!>• Om Utt. «a «ffet. remarquer que ail 
!» s'était agi que de Scutan. la soluttoo était fa-
cSni il • > avait pfaa* devant l'Enrope de diffi
culté* réeUe*. b n i 4» Itoaténégra étant prêt, 
depaia al—i—a» SSannaa», A rendre cette place, ai 
on mutait i"' donner en regard une iegere in. 
tiacation de frontière, t e n«*S pas cette légère 
'-ectificatian q«a pouvait motiver de la part de 
i Autriche et de l'Italie une chose (uni gra-ee que 
, «Ù« i M m r «aditaireaaent une nouvelle question, 
la quecttoa d'Albanie avec toutes le* conséquences 
qu'elle peut coasporter. 

IA prspcaVUon oe t'Angaeterre. Indiquée aui 
iintm— idniin dans la rentrai de luodi dernier. 

• iflleMsnaent «nopoaée dans celle d> jeudi, était, 
lin aaaii tellraneat toéeii taiie p HIT «rvir de tran-

vsénna anoorarA* à 'ou* le- tateresés. qu'elle 
.iv*tt fait naître Se fraudes espérances pour une 
iroenalne sstntHa. ^„ 

QSJIIIII **ra U pensée des purssaares qui. r̂ ete-
sant à aa «talluwil de MlMarlté ecroaeenne. ae 
mat Uitt». av»c tanne volonté, ses coUa*ora»rtc<-« 
ae rAatrles* et *i lltaMs. psor créer. *ur la oe-
nuili Se ce» dernières, une AJSnnle qui devait 

erre «allai»nanti et ptaeée »ons U prossetien de» 
rranaes smtauntes i l l w u m f * 

n ni «aaaiaalli de •aainlm i £Mte qnestasn 
iialniiana* pnrt^rte les a*n*a*aadenrs d'Autrlcbe 
I A'ttaBe. en resansssant la preenaiUon *e air 

•arS «rey. nanot prorljaln donnèrent, a te«"s 
'•"«as*>. *ts «nplteatlsai satlslatsaates Peut «tre 
-M MAH-tt iaeVam eepolr a> «valr 1 Au-riche «t 

l'ait* SsnaMser tes «atenttams qu'on leur prête 

L*nmaivEx»Tios 
AUSTKO-ITALIEinfE 

L'ansaxad* g e r Italie 
Hoenc, 3 mai. — L'officieuse Tribuun dé 

•r»ire qo'ea préirisioa d'événetnents non>«fl;i'; 
plup graves qui denmndeiaient une mh r 
venliou de l'Italie dans le sud île l'Albin 

VERS LA 
êi It hpti MI ?muim 

Constantinople, 3 mai. — Voici* '-le'texte 
de la réponse de la Porte à b dernière note 
des puissances : 

Je, soussigné, ministre des ai/aires ftram. 
gères de Sa Majesté lmpermU le Suliatt, dé
clare mveir pris cctinaissmmce du cauttmu de 
la note collectne que les ambassadeurs d'Au
triche-Hongrie, d'Angleterre, de France, de 
Russie, d'Italie et d'AUrmagne, ont bien 
voulu remettre à la date du 1er courant. 

En réponse, j'ai l'honneur d'injormer leurs 
Excellences que le gouvernement impérial 
prenant acte de leur communication, déclare 
accepter l'invitation des puissances à cesser 
immédiatement les hostilités et à diésiçner 
des plénipotentiaires en rue de négocier la 
paix. Le gouvernement ottoman ayant dési
gné ses plénipotentiaires, choisit, pour ••a 
part, I^ondres comme lieu Ae réunion, — Si-' 
gué : SAIP I U U H . 

DJAVID PACHA DEFAIT PAR ESSAD 

Paris, 3 mat. — Un coup île théâtre vient 
de se produire en Albanie. Djayid Pacha 
que, jusqu'ici, on disait être d'accord nvec 
Essad Pacha, a été défait, t»ar ce dernier, à 
la marche duquel il voulait sans douté s'op
poser. 

Essad est entré à Dura/.zo, dopt les Serbes 
lui ont ouvert la route. Voici la dépêche re
çue à ce sujet de Cettigné : 

. « Cettigné, 3 mai. — Suivant les dermères | 
nouvelles reçues d'Alessio, tm coajffit s'est 
produit hier devant Duraxi», entré les trou
pes de Djavid Pacha et celles d "Essad Pacba. 
Un combat sanglant s'est engagé et a duré 
plusieurs heures. Djavid Pacha a été com-
oKteajurt défait et se* troupes ont pris fa 
fuite dans diHeicjutes «irections. Les Serbes 
ont ouvert, à Eawad Pacha la.joute Me T)u-
raxao: a œ partie de ses tronnes sont «rtre-es 
tâtiwieuweiiicat dans cette viPe. Selon dés 
rnformafions piotenaaW. de divers cotés. Es 
«arl Pf»c»i>i e«* dei* • • maître de la situation 
dans l'Albanie eeagtafe. » 

Entre Alitée 

rentes plaictes put été déposées contre lui 
pour escroquerie et abus de confiance. 

UNE AFFAIRElîïSPÏbtJflAft 
UNE ARRESTATION A PARIS 

Paris, 3 mai. — Les journaux annoncent 
qu'un soldat, secrétaire d'é*At-major. a été 
arrêté hier au ministère d e 1* Gwrre, «nus 
rinoafpatton d'espionnage. Certains iocd-1 
rpe*^ts.nMiitaire* aacj-ets aairaient été. lrwés 
à un eapiôn allemand par ee noidaVt. 

unité* s»ax*."ailires pour fprmei eu corp-
d'artnôc senctrt complétées, i^uarrt a la -flotié1 -Vr1»m raae <* -*e* WSé« 4!» «itmr antutie 
nêçenaam pour appuyer les opérations de 
d.'barqnesncnt, efle est prett; mais i1 <,a;!ït 
senttntcnt la, fle mesures de préc: nt'ron>, 
najee que tout espoir n'est pas perdu que 
les. nef.sr grosses qtiesrion?; concernant l'A1-
batiie 'rorivcrit à la con^rrrrice 'de Londres 
et ''nerje -n Albanie, leurs solut ons |iad-
«LgttS/, 

URSBWIM cerc'es politiques 'tal eus. on dit 
tp.'.ç ŝ  î lt i . lù; coEsenf, de concert avec l'An 
tf?cf*r 31 ncT/îTiteT" la tSclir rTrqTjrte de réh'MJr 
VorJm- -*îi '.'hajiie, r*ti* ::n tiru ^»"çç 
qtfcWîe OU <lîTcrtemr-'.Tt îtrtérc^sne, maïs sia-
to-m onfec que Y^rftr^he ayant oflert rPin-
tarveûir. l'Italie ne peut pas s'abstenir. 

•g Russie 
Sofia, 3 raai. — L'officieux Mir dit que 

la Russie va ponvoir, dès maintenant, entrer 
dans son rôle cT*arbitr« entre la Serbie et la 
Balrarie, en tmadaaat la question, de Tat 
tribntion de ta w*ne contestée et les Jitiffep 
éventnels ooncemant l'application des clau
ses da traité aerbo-bttljpire. 

Its tetrJn 1 é» f&slt in PtaerAft'-
LES RE5POJISASILIT£S 

Paris, 3 tnai. — Cec-forménienft aux an 
tnctiqrr>s ,'r rrt̂ T'K-Tr; >.1n s rmsaV, M. Bon 
n;-».. dln -irr.T da- V&tuïn • Vxy.nx Ait*, a 
tas*. J.ppe'K"' *e>- -rftxKsie'- «1 •!::'• •:( "t •• at»-
lîeev un «u>»l 'V I .-.D. ..iih^u-iilt,- *grreia4a<i 
-dwtrt ffit lùtbijac Ifannii ,Rvai lanT-terar et 
-n- laquelle une nuiuCte ndininirtrutive .1 
•.t *'«rt-it.t. 

\ nir Ik-iiicnt I1 n'a r»;i*i ét< pnsviWe d'é-
r.-vpoi..-,:iléïitHs- indrviduoUeï. 

le imuistre ce' la jrnerre a ordonné que les1 ^'vwvv.ir-. "M. lî«riTO!rl -s epxt.tjt' un ^ùfane 1 
m x ,'*rf>ree -qrii v iwtm rtt i>wi*c*ftr mi H 

retiroduisaient, (les sanctions sévères 
« e | 

ent 

Arrestation d'un Bftnptr ïhm 
Paris, 3 m:ii. — On a arrêté, airjcnird'hi*,' 

dans 'es eouVrii** *ti Pnvtrni, am monirrrt où 
il se ren'a.t t h e ^ M. Trptikrr, juge A ^ - i * * ? ^ . " ^ ^ 
trnetton ••'••.'.• J. ilistrn+re rrmUe H»t 3T. 
DetÙHe, -. li-tut ;u.ii:.̂ ii»- de S.irjj .'y, 

M. De-V i...?: î ipflé. Tl y -.. <jn(Hqu*R 
gâtâtes, ntic -mai-ioii d-e TJTrnrrne jsatrr -taire 
des opérations snr les valciiTs étTanjrères. et 
la constitution de sociétés anonymes. Difïé-

t i s nerett tl« la natwnle 
UNE ENQUETE SANS RESULTAT 

Toulon, 3 mai. — Le bruit ayant couru de 
la divulgation, paT des officiers étrangers, 
d'un dispositif secret, expérimenté actuelle
ment à Toulon, des télégrammes officiels sont 
parvenus ici, ordonnant, aux diverses auto
rités, de procéder à une eacuéte. 

Cette enquête n'a, jusqu'à présent, donné 
aucun résultat. Les derniers passages d'offi
ciers étrangers, à Toulon, sont ceux d*o*fi- . 
fiers japonais et autrichiens, et leur attitude 
fut -des plus correctes. 

Mani/esfatMMis interdites*. Dijon 
Dijon, 3 mai. — Les groupes laïcs socia

listes ayant décidé de faire demain, à l'occa
sion de la fête de Jeanne d'Arc, organisée 
par les patronages catholiques, une contre-' 
manifestation contre la loi de trois ans, le ' 
maire <le Drjon ayant, d'autre part, ïèfusé' 
de' retirer nne autorisation donnée aux pa
tronages pour une retraite aux flambeaux 
et un concert, 4e préfet -rien de prendre tm 
arrêté interdisant, le 4 mai, tout cortège -au • 
attrouperneut sur la voie publique. Une pat--
tie de la garnison sera consignée. 

• ~ ~ ^ ^ ~ ~ ,..'-.'.'••; J 3 4 

U tituatiui pritifui n Pwtijil 
Lisbonne, 3 mai. — Ëa prévision 4 e noq-. 

veaux désordres, l'état de siège vient 
d'être proclamé à Lisbonne. 

LA CONQUÊTE DE L'AI* 
LES VICTIMES DE L'AVIAWOW 

Zurich, 3 mai. — L'aviateur Rech.a suc
combé à ses blessures. Il était né en 1891. 

LES AVIATEURS MILITAIRES 

Biskra, 3 raai. — L'-escadriHe saharienne, 
composée des rientenarrts Hefmbert et Cbea-
'in, et du maréchal-ôes-logis Kun Hurard, 
iTSt rentrée ce soir à Pisfcra, venant de Batma 
par le défilé célèbre d'El Ka-ntara. 

A L'AÉRODROME D E LA BRAVELLE 
t>ne commission militaire, «ons la direc

tion du capitaine Destouches, procède en 
ee moment, a J'aéindnonie de la Brayelle, a 
la réception de cinq biplans militaires Bre-
guet de 85 HP. Ces appareils ont été offerts j 
à l'armée par voie de souscription. Parnk 
"trx figure l e Vilfr de Roubaix n« 1, offert 
par le Cercle Militaire de Roubaix. 

L'excellent «ilote De Bnssy est chargé, die 
ii rèner*iori de cette «npostante escadrille.: 

LA SITtîATîOÏ'lI fiDW^ 
T;<miJr'. -- • rûii. — 1-es jottrnnnx pnblie^t^ 

nue M tri !.ns Vnue'le Stm-Yat-Sen fart 
. ' .,:!-, • ••, -. ri- méats étrangers dnn« le 

t.ut d'cmpCcli: r P Ti'p-'-nt qne tente de faire 
le e w v r m r nr-trf chînoi». 

Or mande rl'pntre part de Pétrin : » Le' 
fwWflgJK Virîin-Clr-Vnï * *aTt occuper plu-
<iPrrrc néants «trut̂ 'î'̂ H -̂'• en vtie de feinp 
W v w r l f ! nr"je+«: den r!gft«teirr« éhi ç»nd On 
trort rme 1 w tes ces mesures étoufferont Pagi-
tafirjfl'-artTufTIe- » 

WPCROtOOIE 
— Nous .rriif le rend rt'aMivndre la mort 

de X. Vtxm IMcrnat, *•*«**• iau taiw. «nctea liré-
•ysilem 'in,('i>n<e!l jl'.'irr -r.dls eieirit île Lille, rtécoljé 

lu nc'Naillr. ,1,, vevicur -t <ir la in*daille (le 
t.*arrocp. nutîiir. et maire" 

«e a«a«!rn en r'«r».ii< iiei^M-m rie- *>rt*tés de »s> 
..i»an. aansadl» du »'iuT,e»rni du Smi >t>:is 
neVrt-'.st» Ti i* «'mine ôn dérhni, r» pTrtlcullére-
Ti-.-m'» -MH, m-, «evtenaai an S* ta'dlivi ar aané-

i Marr?iuerh (\ia:o<), !'• xprwton de nip 
•"••rn»»snBna« T .-S nb-ènus auront lieu le lundi 5 

.',",!f_r'*:,r«s' » l««u»e saint-YInçant, a 
Marcq-en-Bancul 

Nouvelles Locales 
TOURCOING 

UtfiSMMteSamsiTre 
«a> ftsi aHinniin I s f l é i 
n*\ uO\ *av*srMwilW 1 * • ! » w 

m HOMTIE ROUÉ DE COUPS 

l i a i irièwmt, « ist tntntrti 
à !'„HitH. - L'inwti H 
fifin. • Un trrwtitsM 

Au court, de la nuit de samedi à dimanche, 
une scène de violence, qui pourrait avoir des 
suites fâcheuses pour la victime, s'est dérou
lée dans la rue de la Blanche-Porte. A la 
auile d'une discussion avec son amie, nn 
Vervzètois s. été assailli par une bande d'zndi-
vidns qui l'ont roué de coups. L'un dfeus le 
trappa «rahreuseanEnt de plusieurs coups de 
couteau, lui occasionnant des blessures ai gra
des qu'il a fallu le transporter n. l'Hôpital 
civiL 

UM BLESSÉ « A N S LA RUE 

Vefs dix heuTes, M. Bord, employé au chei 
min de fer du Nord regagnait son domicile 
rue de Calais, quand il aperçut, à la lueur 
d'ttra Téverbère, étendu sur le trottoir de l'état 
blissement de M. Guéaot, un individu qui 
poussait des gémissements. S'étant approché 
de pins prés, il constata que l'homme avait 
les -vêtements déchirés et ensasgéanaés. l^ 
sang, «r» s'échappait • de éweraes blessures, 
raisseiàit aur le trattofr. 

mX. mord interrogea l'inconnu qui déclara 
avoir été frappé cher son amie, rue de la 
Blanche-Porte. A ce moment arrivait, M. le 

docteur Leénc, qui rerenait d'avoir été «rieiter 
•an -malade. Le praticien'fit aussitôt aviser le 
porte central de police. Quelque tempe après 
M. Gnécoard, commissaire de police du J«r 
arrondissement, était rendu sur les lieux e s 
ccanpagnie d'une brigade d'agents cyclistes, 

LES SECOUAS 

Le blessé fut transporté a l'estaminet * A 
là Ville de Calais », à l'angle des rues de U 
Blanche-Porte et de Calais,' où M. lé docteur 
Leduc Wvisita. Celui-ci releva de nombreuse* 
blessures, dont plusieurs plaies qui paraissent 
avoir été faites avec nn couteau. L'une d'elles, 
intéressant le côté droit de la poitrine» pa* 
raît présenter un certain caractère de gravi» 
lé Après avoir donne ses premiers soins aa 
blessé,'M. le docteur Leduc le fit aussitôt 
transporter à l'Hôpital-Civil en voiture d'ami-
bulaPce. 

UNE PISTE 

Le commissaire de police commença immé
diatement son enquête. La victime, un ou
vrier rattacbeur, Guillaume Dejose, âgé d* 
ÏQ ans, originaire de Verriers, demeurant 
rue des Anges, à l'estaminet des Arts, tenu 
-par M. Augustin Pesttarieres, déclara avoir 
été battu chez son amie, Hortense Tesse, fem
me 15.marn, rue de la Blanche-Porte, 139. M. 
le commissaire dirigea ses recherches de ce 
coté. ' 

LES LU«1£6 D'UN REURASTHERIQUS 

Depuis trois ans environ, Dejoeé avait 
des relations avec Jiorthcnse Tesse, qui lui 
1 fini «ait son liage. La ménagère avait cons
taté, depuis une diraine de jours, que Dejosé 
divaguait, n était atteint, a-t-elle déclaré, 
de la "folie des richesses. 11 y a une huitaine 
de jours, l'ouvrier rattachent quittait Tour, 
coing pour Verriers. Il est à supposer que 
Dejose ne put s'habitner dans sa ville na
tale, car, samedi après-midi, il était déjà 
de retour. 

Vers trois heures et demie, il se présenta 
au domicile de Mme Horthense Tesse. Celle-
ci constatait qu'il avait son veston déchiré. 
A oefne était-il entré, qu'il monta à l'étage, 
otrft y'emyMàlt-d'rme paire de drnpgde'Itt 
qu'il dissimula sous sou pardessus. 

Mme Tesse, qui s'était aperçue du vol, lui 

demanda des explications, mais Dejosé' ré
pondit qu'il voulait faire une « risée' ». 
Voyant que Mme Tesse s'était fâchée, la 
mète de celle-ci, gui était présente, ' voulut 
l é faire partir.'Dejosé tte prétendit-pas s'en 
aller. Il continua ses plaisanteries durant 
tout ' l'après-micH. 

IL ENLEVE L'ARGENT-

Une nouvelle - lubie passa par la tête de 
l'individu. -Ver*.nuit hjeures ,et demie, alors 
que Mme Tesse v^q^iait à ses occupations, 
Dejosé s'empara d'un sac à main contenant 
une somme de 25 francs, qui se trouvait dans 
une-armoire. Cette fois encore, la ménagère 
's'était aperçue du fait. Croyant qne Dejosé 

'allait disparaître .avec son argent, qui.était 
destiné an propriétaire, elle se mit a crier : 
« Au secours ! Au voleur ! » 

ON VIENT A SON SECOURS 

UNE SCENE DE BRUTALITE 

Ses appels avaient été entendus des voisins, 
qui étaient accourus à. son secours. Ceux-ci 
donnèrent la chasse au Verviétois. Mais ce-
luirci, qui, avait fait, mine de partir, réappa
raissait peu de temps après. Aux cris de Mme 
Tesse et d'une voisine, Mme Jules Marte, 
les consommateurs, qui se trouvaient au ca
baret de M. Henri Vandevene, rue de Ba-
paume, 3çv accoururent de nouveau.. Ceux-ci 
expulsèrent brutalement Dejosé du domicile 
•de Mme Tesse et, une fois sur la rue, ils le 
rouèrent de coups de poing, de coups de pied; 
l'un d'eux le frappa de quatre coups de cou
teau. 

Voyant leur victime épuisée sous leurs 
coups, les individus s'éclipsèrent. Ceux-ci 
partis, le Verviétois se traîna jusqu'à la rué 
de Calais, oh on le découvrit inanimé et na
geant dans son sang. 

U N E ARRESTATION 

Apras avoir entendu Mme Tesse, son fils 
Jules Sanzen, âgé de dix ans, et quelques 

1 autres témoins, M. Onichard procéda à 
l'arrestation d'un certain Henri Delcourt, 
âgé de vingt ans, demeurant rue de Wa-
gram, lequel avait été vu, un couteau à la 
main, au milieu de la mêlée. Celui-ci pro
teste de son innocence. 1 

A l'heure où nous écrivons, Je magistrat 
procède à l'interrogatoire des autres indi
vidus qui se trouvaient également dans la 
mêlée, • afin d'établir la culpabilité de cha
cun. '. 

M e s Repaies 
t - E S G R È V E S 

A la Filature Lefebvre, â Hazebrouck 

170 ouvriers et ouvrières de la filature Le-
("ebvro, rue de Merville, ae sont nus en grève 
samedi matin, faisant cause commune avec 20 
femme» employée* dan* cette filature qui, condui
sant un métier, ont refus* d'aider quatre de leur* 
compagnes qui conduisent, chacune deux métiers. 
Ces dernier** touchent de ca fait un salaire plu» 
•levé que les autres tisseuses. Il est à prévoir que 
ia grève aéra de courte durée. Le* gréviste* récla
ment pour tous le* ouvriers «t ouvrières l'emploi 
dun seul métier. 

LA NOUVELLE CA&E&N.E DE DOUAI. — 
Le* plan* do la-aonvalie oaaern* à construire à 
Douai aux environs de la porte d'Arraa «ont ap
prouvés par le ministre' de la Guerre. Le* tra-
vraaut divieée en six lot* seront prochainement ai* 
aa adjudication ; il* devront être poussés avec la 
plu» grande activité. 

CWPS DE COUTEAU, A LILLE. — Dana 
la aoirée de aamedi, ver» neuf heure» et demi*, I* 
journalier Hector Duriez. 36 ans, demeurant, rua 
de* Etaques; n* 6, entendit de* cris venant de la 
chambre de Mari» Dhaaase, 30 an», m* da* Eta
ques, l"*. S'étant dirijja de ce côté il vit sortir d« 
la chambre, un lionunf qui tenait à ia main un 
routern ensanglanté. Il venait de frapper Maria. 
Diaease au poignet Miiche. nne reine avait été 
sectionnée et une violente hémorragie t'était dé
clarée. , . i 

Duriez voulant arrêter l'agresseur reçut un eoup 
de couteau i l'épaule droite. Le* deux blessé* ont 
été. passé* aussitôt. L'agresseur qui avait pria la 
fuite, un nomme Adolphe Biercktn. 33 au*, de
meurant ru» de* JBonnea-Rapnea, n* 12, ne tarda 
£ » à être arrêté. Tl a déclaré avoir frapp» Maris 

ihaewe parce que cefle-ct lui avait volé »»n 
argent. TJ aexa «munroivi pour coup* et blessures. 

TABACS ET «IOJUIES 
D'âpre* le* chiffres publiés par I administration, 

ia vente de* tabacs, au court de la dernier» année, 
a été particuiièreaneat florissante. Voici les pria. 
cipaux chiffres: 

En URL il avait été vendu 41.732.737 kilo* de 
tabacs, cigare» ou cigarettes, d'une- valeur globale 
de 50 3miilione 385.1?6 franc*-, pour l'année US2 
le bilan provisoire se chiffre par ane vente dé 
43 miUtona H»M6 kilo* de produiU divnta, «ni 
S n l ^ l D ? o r t ' • a „ f * o r l a "***" 0* 528 millions 
O0O.0&1 franc*. C est donc pour 1912 un excédant 
sur les chiffre* de 1911 de 1.377.109 kilo», et de 
25 imitions *B0.87S franc*. 

Les plus importante* augmentations ont été pro-
duite* par la vante des scaferlatis (12-083.830 fr 1 
et de* cigarette» de prix moyen 11.116.685 fr.i 
Les tabac* de luxe ont uonaé 3.S02.&06 fr. et les 
cuzares de vente courante. 2.230.230 franc*. La 
circulaare remettent aux ancien* prix le scaferlati 
snpérieur et les cigarette* iatoiiqaées, avec ca |*> 
*a«.»'ro*»'W> I équiliore dan* la coneommation qui 
on le sait. • était portée, à la suite de 1 augmer.' 
tation de prix, sur lee tabac* ordiniirea. On «1 
anale ainn. parmi les causes de U prospérité de 
la vente de* o^aree, la création de nouvelle: 
sortes aacneri'ies favorablement, comme le* a nica-
dutos ». r 

Nouvelles Sportives 
AU VONDERLANI) FRANÇAIS 

Pari», 3 mai (par dépêche). — La réunion qn'a-
vait organisée le Vonderland Français au bénéfice 
de Cuny, fut un anecéa. Voici las rè.<ultat*: 

Matrhn en 4 round*. — Denis be~ Choasefoin 
•ux pointe. — Fi»hei et Leoaetard font mateit 
nul. 

Jfatc/osi^éxhibitiénf^en:d*u» repris**. •— Ber. 
«i»rd contre Debec. Belle exhibition de Semard. 
^T. ^**cîe', .Mofetiu ,«t Jarry boxent comme »i «'é> 
tait «erieux, Moreau cognant parfois mente _*n 
peu dm. — Balle axhibitton de Georges Oudiii 
contre Pujol qui est arbitré par George» Carpen 
t»er — Ledour contre Criqui. La* deux boxeurs 
ae livrent à un corp* à corn* que Cuny arbitrait. 
— Frantz Reichel contre Braoh : exliibitinn qui 
dégénère en bataille. — Le combat Ligraod oon-
tre Vittet en 4 rounds «omporte une. décision. —• 
(Willie Lewis et Georges Carpentier font ane véri
table démonstration des coups interdite en boxe. 
Le» deux boxeurs terminent leur match par un 
ànoci-oat simulé. — Le match Demlem-Baéaud 

I s'est terminé par la disqualification de c» demiee 
! lorsqu'au 16* round il porta un coup d* tête au 

Belge. Hubert Desruelle*, 1* champion roubai-
iien, arbitrait. 

C—rsés à psad 

VICTOIRE INTERNATIONALE 
DE VERMEULEN 

I/ondre», 3 mai (sur </«pv>Ae). — Cet après-niiâl 
eut lieu le meeting athtetic de Millvati auquel 
a**ietaient dix mille «pectateur». Le* champions 
français J. Vemieulen, de Tourcoing, et F. B«vu-

1 duin, de Paris, y gagnèrent deux des principale! 
; épreuve*. Résultats : 
| tc*»ai nu nujrd du monde de 80 yard* : T' 16/16, 

jar J. DonaMeon qui ne peut faire, mieux qne 
6" 1/16. — Demi-mille (804 m-, handicap) : I. L. 
Bauduin (35). 2. Staad (30). Temps: Ï'5B". — 
Challenge de l'heure: 1. J. Vermeuien, 18 kil. 603 

, (record français professionnel) ; 2. G. Diniag, " 
18 kil. 236; 3. SUlton, 17 kil. 804; 4. Kitchenei, 
17 kil. 310. — La foule envahit la pieté et porte 
Vermeuien en triomphe. 

BULZJTii l o i â i m o A « v i 
ROUBAIX 

ROUBAIX. samedi. 3 rn.il tM3 
S h. soir, i.r au-dessus de tèto, 7M. varsgM*.-
5 11. soir. \f AU dessus de zéro. TM. vartabia 
9 h. soir, 10* au-dessus de- zérq, 258. variable 

Dimanche, 4 mal 1913 
Minuit, f au-dessus de zéro.' 75SV variable. ' 
ï h.- matin, t lU-dsssus de ter»; TSS, vartaaVa. 

PARIS,-samedi 3 mai. — Une nouvelle dapreastoa 
.- en-Fa ni le nord-ouest de t'£urope. Ou note 741 aun 
e . Ecosse, 718 mm. aux Ues Scilly. La presajori 
oarométrlque a baissé sur presque toute 1 Europe-
elle reste élevée dans les parages des Açores (Bartà 
773 mm.). 

Le vent ett fatbîe des réglons sud snr nos oMei 
de la Manche et de 1 océan; U est assez tort du 
nora-cMieai en Provence, où la mer est agitée. 

On slenale des pluies dans l'ouest et. le contre- du 
continent. En France, on a recueilli 1» mm d'eau 
a Blariit/. U à Lorient, 10 à Brest, S a Bordeaux 
i à Clermont-Ferrand. 

La tenrpératun. s'abaisse généralement en Euro
pe Le thermomètre marquait ce matin • —*• à 
Arkhanael. - r a Betfort et a Lunoces. r a Paris 
et a Lyon, il* à Perpignan, il* t Alger et à Baea-
rest. On notait : — r au puy de Dosne —a* an -Van-
toux, —v au pic du Midi. 

En France, des averses sont probable*; la SBgpé-
raturc va se tenir dans le voisinage de la normale 
A Paris, nier, la température -moyenne fP-4) a été 
Inférieure de s*J à la normale (»•&). A ia tour 
Eiffel, maximum. V: minimum, 5*». A Mente-Carlo, 
a 10 h. du matir, 18*. a midi 5tr. Temps beau. 

OBSERVATOIRE MUNICIPAL • • FAItlS 

Le ciel deaioure nuageux,, et 1* pmt, qui a tourné 
aux réglins sud. souftle avec une vitesse voisine de 
S métrés par seconde..La température s'est légère-
ment relevée: on note toutefois des minlma d» Ta 
a'u ParcSaint Maux, in a villeluif, n m Vuie-
Kvrard. i*l t Trappes •-

Cotons A m é r i c a i n s 
New-Tork, 3 mai 

•OURS P S CLOTUW»-: 

a lĵ ,p^jas»»»»«n**fcai«_. 
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